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Vincent Dancert est entraîneur
au Saint-Priest-en-Jarez Basket

depuis cinq ans. Maël Barralon
depuis le début de la saison. « Cet-
te année, on est en charge des
équipes de U7 à U20, soit dix
équipes au total, souligne Maël.
Pour ma première année ici, en
plus des entraînements, je m’occu-
pe de l’école d’arbitrage. Je gère
aussi le coaching des matchs du
week-end. Ces responsabilités, qui
me sont confiées, viennent s’ins-
crire dans ma formation BPJEPS
(Brevet professionnel de la jeunes-
se, de l’éducation populaire et du
sport) que j’ai démarrée en sep-
tembre dernier. »

« Il a su s’adapter 
très rapidement »

Après sa formation, le jeune hom-
me espère pouvoir voler de ses
propres ailes, ici ou ailleurs. « Je
pourrais intervenir sur d’autres
structures et dans d’autres sports.
À moi de me frayer une place dans
l’entraînement et l’animation »,
dit-il. Et Vincent s’est vite rendu
compte qu’il pouvait s’appuyer sur

Maël. « Il a très vite su s’adapter et
n’a pas tardé à prendre de bonnes
initiatives. C’est peu évident de
trouver un bon mode de fonction-
nement à deux, mais il a rapide-
ment su trouver sa place après un
court temps d’observation. » Les
éloges sont réciproques : Maël ad-
mire la patience de Vincent. « Il
ne s’énerve presque jamais mais
garde pourtant toujours le contrô-
le de son groupe. Il a également su
me montrer toute l’étendue de la
fonction d’entraîneur. Il ne s’agit
pas seulement de faire de bonnes
séances, il faut savoir dépasser le
cadre du terrain et s’investir dans
d’autres domaines comme le pro-
jet du club, l’aspect financier, l’évé-
nementiel, et j’en passe. »

Le club reprend 
sa marche en avant

Et le club connaît un certain essor
depuis peu, avec de bons résultats
sportifs. « Il y a trois ans, l’arrivée
de Franck Pupier, notre président,
a relancé la machine. Son travail
et celui du bureau concernant la
structuration du club portent leurs
fruits. Je pense notamment à l’éco-
le de basket (formation de U7 à
U11) et la mise en place des grou-
pes de niveaux a un impact sur la
progression des jeunes joueurs. Il
a su aussi rendre le club plus
attractif de manière générale, ce
qui l’a fait grandir », estime Vin-
cent.
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L’élève rejoint le maître à la 
tête de son équipe de basket

nAvant de former avec lui, la nouvelle paire de coach du Saint-Priest-
en-Jarez Basket, Vincent (à droite) a entraîné Maël dès l’âge de 6 ans 
au FL Basket Chambon. Photo DR

En 2006, quand ils se sont rencon-
trés pour la première fois, l’un était 
entraîneur de l’autre. Aujourd’hui, 
Vincent Dancert (34 ans) et Maël 
Barralon (18 ans) constituent, 
ensemble, le duo de coaches incon-
tournable du club de basket local.

Madeleine Soubeyran est une 
artiste sorbérane aux multi-
ples talents qui aime découvrir
de nouvelles techniques artis-
tiques. Elle expose actuelle-
ment à Sorbiers culture. Ren-
contre.
Pourquoi autant de techni-
ques artistiques ?
« J’ai commencé il y a long-
temps à apprendre l’art au sens
large aux ateliers de la rue Rai-
sins. J’ai démarré avec le tour-
nage de la terre mais les profes-
seurs nous conseillaient d’aller
voir les autres ateliers pour dé-
couvrir les autres techniques. 
Et je me suis aperçu que beau-
coup de choses me plai-
saient. »
Est-ce facile de passer de la 
peinture, à la sculpture, 
ou au modelage ?
« Je suis curieuse de tout donc 
ça n’est pas un problème. J’ai 
fait des formations pour ap-
prendre de nouvelles techni-
ques. Parfois, on me reproche 
d’être multitâche, de ne pas me
fixer sur un seul art… Mais 
l’important est de se faire plai-
sir ! »
C’est votre credo ?
« Bien sûr ! L’intérêt est de 
s’amuser et moi, tout m’amu-
se. Il faut aimer ce que l’on fait 
et ça passe tout seul. Actuelle-
ment, je me suis mise au tour à 
bois et je trouve cela passion-
nant. »
Qu’est-ce qui vous inspire ?
« J’aime bien partir sur des 
choses non décidées à l’avan-
ce. Je travaille à l’inspiration se-

lon le moment. J’ai fait un bus-
te d’homme par exemple… 
Mais au départ l’idée était de 
faire un buste de femme ! C’est 
plaisant d’avoir juste une va-
gue idée de ce que l’on va faire. 
On n’a pas de pression et on est
ainsi plus créatif, plus inspi-
ré. »
Y a-t-il un art plus difficile 
que l’autre ?
« Je dirais les vêtements. Pas 
plus difficile à créer mais plutôt
à mettre en œuvre. Car il y a 
souvent quelque chose qui ne 
va pas. Le style, la taille, la cou-
leur… Je pense même que je 
vais arrêter d’en faire. »
Exposer à Sorbiers, c’est aussi
un plaisir ?
« Un grand plaisir même pour 
moi qui habite la commune. 
On y est bien reçu et les œuvres
sont bien mises en valeur. »
EXPOSITION Madeleine Soubeyran à 
Sorbiers Culture jusqu’au 26 février. 
Tél. 04.77.01.11.42. ou sur le blog : 
madelisoucree.blogspot.com
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« L’intérêt est de s’amuser 
et moi, tout m’amuse »

nPeinture, terre, laine 
feutrée… Madeleine 
Soubeyran est une artiste 
complète. Photo Xavier BESSON

FONTANÈS

La soirée franco sénégalaise de samedi, organisée par la
Maison des jeunes et de la culture, a eu du succès. Plus de
cent convives sont venus partager le mafé préparé et mijoté
la veille à l’atelier cuisine de Stéphanie Beaulaton. Le matin
même, c’est un flashmob qui avait été répété à la MJC, pour
être présenté le soir. Diaporamas, poèmes, atelier coiffure 
ont agrémenté cette soirée solidaire, à laquelle ont participé
trois des migrants logés à Valfleury.
INFOS MJC de Fontanès. Tél. 04.77.20.71.50. ww.mjcfontanes.org

nFatou a expliqué aux apprenties cuisinières du 
groupe cuisine de Stéphanie Beaulaton comment 
faire un bon mafé. Photo DR

Plus de cent convives à la soirée africaine
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